
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

         

Culte de maison  
12 

Les fleurs fanées de l’été blond délicieux 
Dictent à l’automne son sonnet facétieux 

Qu’entonnent les frêles prophètes volatiles 
Du langage codé des vives murmurations. 

 
Déjà l’hiver en ses frimas privilèges 

Fige la grive de ses serres sortilèges ; 
Mais la grise merlette de son bec florilège 

L’engage à convoler de Namur à Sion. 
 

Car si do ré mi l’hirondelle façonne 
Au printemps son ambassade friponne 

Les hôtes pugnaces des ronces harponnes 
Chantent l’adage de nos menues rations. 

 
Pies, geais, mésanges et pinsons 

Nagent le ciel tels les anges, les poissons 
Et miment les heures mendiantes de l’oraison 

Qui attendait encore que nous la murmurassions. 
 

Moineau il se faut être pour picoter la grâce ! 
Oiseau il faut renaître pour y tricoter son nid ! 

Moines sommes-nous du confinement subi 
Qui du temps suspend le vol à un verset fugace. 

Suggestion musicale : 
Cantate BWV 29  

“Wir danken dir, Gott, wir danken dir” 
J-S BACH  

 
Prière libre  

 
Lecture de Colossiens 2,6-3,4 

Mon Christ,  
envole-moi dans le ciel invincible de ton royaume, 

enrôle-moi dans les batailles invisibles de ta parole,  
emporte-moi sur les chemins impossibles de ton amour,  

épaule-moi dans les humeurs irascibles de mes jours.  
 

Notre Père  
 


